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Bedingungen ihrer Produktion; damit wandte sich der Philosoph gegen die

«vulgäridealistischen» Positionen der Anti-Marxisten. Und so rief er den

Historikerinnen und Historikern in Erinnerung, dass «Lebenswelt» nichts aus sich

heraus Vorhandenes ist, sondern ein Ensemble, das sich aus wirtschaftlichen

und gesellschaftlichen, spirituellen und materiellen Elementen zusammensetzt:

Eine Konstruktion, welche ausserhalb von Deutungen nicht existiert - weshalb

Kunst und Wissenschaft, weshalb Geschichtsschreibung zwingend Teil ist ihrer

«Lebenswelt».

Thomas Späth (Basel)

LIEUX DE MEMOIRE FRIBOURGEOIS

Colloque organise par la Societe d'histoire du canton de Fribourg, Universite

de Fribourg, 7-8 octobre 1994. Les actes du colloque seront publies dans les

Annales fribourgeoises enjuin 1995

Quel est le degre d'exportabilite et d'application de la notion de lieu de memoire

elaboree par l'historien francais Pierre Nora (Les lieux de memoire, Paris 1984-

1992) sur une realite beaucoup plus restreinte geographiquement? Quelle est sa

pertinence dans l'analyse de ses heritages historiques? Le defi propose par ce

double questionnement a ete releve par les organisateurs du colloque fribourgeois,

qui se sont penches sur la memoire d'un canton traditionnellement catholique et

politiquement conservateur.

Une premiere difficulte ä surmonter etait celle du choix des themes. II fallait

tout d'abord rechercher des permanences au sein d'aspects tels que l'identite, le

patrimoine, la commemoration, les symboles, qui contribuent selon Nora ä

faconner une memoire collective, pour ensuite en suivre le developpement au

sein d'une conscience contemporaine en mal de reperes. Oser une Classification

des lieux cantonaux (prives, publics, materiels, symboliques, etc.) impliquait

certainement le risque de reduire un sujet aussi vaste ä quelques categories,

mais eile avait l'indiscutable avantage de tenter l'esquisse d'une semiotisation

de l'histoire cantonale renouvelee ä travers l'approche de la memoire. Toutefois,

le critere suggere par Pierre Nora qui distinguait un vrai lieu de memoire

lorsqu'il etait outille d'un passe qui faisait l'objet d'une exigence presente,

restait une problematique concue specialement pour la realite francaise et qui

necessitait quelques ajustements pour le cas fribourgeois. C'est ainsi qu'on a

concentre la reflexion sur six realites: l'espace, le patrimoine, la politique, la

religion, la pedagogie et la culture. ¦ 179
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En abordant la question «Le territoire est-il un lieu de memoire?», les geographes
ont täche d'entrer dans une problematique, le territoire, ä la marge de laquelle
ils etaient paradoxalement restes dans les debats francais. Apres une entree en
matiere theorique sur la relation memoire-espace-lieu de memoire, ils se sont
interroges sur la pluralite, la taille, les acteurs et les rythmes temporeis qui
caracterisent la diversite des lieux. Les orateurs n'ont pas ä ce propos manque
de souligner l'importance de 1'approche geographique pour la comprehension
de l'espace comme element essentiel oü s'inscrit la memoire d'une societe; un
constat theorique interessant qu'on regrette seulement de ne pas avoir vu appliquer
avec süffisante conviction par le biais d'exemples plus concrets.
Des lieux materiels tels que l'Hötel de Ville, le plan Martini, la cathedrale St.
Nicolas ont ete abordes par des historiens de l'art qui se sont penches, au-delä
d'une triviale description des facades, sur les mecanismes de construction et de
transmission d'un lieu ä travers les siecles. Essayer d'analyser les symboles que
le pouvoir avait sculpt.es et dessines dans ces monuments, renvoyait la discussion
sur leur adoption par l'imaginaire collectif qui les a cristallises dans l'identite
cantonale.

Troisieme volet du colloque, «Le politique et le fusil», a ete developpe par des

exposes un peu en marge de la problematique posee initialement. Le fil rouge
est reapparu tout de meme dans 1'expose Lesfigurants du 800e ou l'emigration
militaire travestie et celebree, et surtout dans la presentation analytique d'un
personnage fribourgeois revolutionnaire Carrard et ses revoltes ä repetition.
La partie pedagogie a parfois ressenti les memes difficultes d'integration dans
la perspective du colloque que la precedente: l'analyse des programmes des
maitres d'ecoles secondaires, des manuels, ou la presentation de pedagogues
comme Eugene Devaud, n'ont pas su demontrer le röle preponderant detenu par
l'instruction publique dans un canton oü l'enseignement etait pressenti comme
un important moyen de sauvegarde des valeurs catholiques. Signaions ä ce
propos l'interessant expose Les instituteurs, qui souligne l'importance des maitres
d'ecole comme un lieu de memoire garant d'un heritage identitaire.
Autre objet d'etudes, «La Citadelle catholique» symbolise une societe religieuse
productrice de references immaterielles ä la base de sentiments d'appartenance
au sein de la population d'un canton. Cette approche a permis aux Conferenciers
de demontrer comment l'idee de repliement strategique, l'image de refuge,
d'isolement et de defense, a conditionne la societe catholique dans ses choix,
mais l'a egalement inspiree dans ses initiatives relevant meme d'un rayonnement
international.
Un constat semblable est paru dans le dernier volet, le culturel, oü les
Conferenciers nous ont fait redecouvrir quelques symboles inscrits dans l'art

180 ¦ Choral de l'abbe Joseph Bovet, dans les cartes de Saint-Nicolas, et dans les
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armaillis de la Gruyere. Emblemes ä forte Charge symbolique, qui sont ä la fois

les vehicules d'images multiples, et les Sediments de memoires qui faconnent et

restructurent continuellement l'identite fribourgeoise.
En conclusion de ces deux journees de debats, les historiens Andre Burguiere et

Roland Ruffieux se sont interroges sur les aspects nouveaux qu'une approche

par l'angle des lieux de memoire peut apporter ä l'etude de l'histoire cantonale.

D'une part, eile a prouve qu'elle peut favoriser la perception de l'heritage

collectif, de l'autre, eile a le merke d'analyser la memoire collective d'une

societe en restant attentive ä l'emergence de nouveaux centres d'interets qui
contribuent ä remodeler l'identite d'une region. C'est ainsi qu'en revisitant le

passe, en decorticant des lieux porteurs d'une memoire ressentie comme

collective, nous pouvons au fond nous interroger sur comment une societe

projette dans le temps l'image qu'elle a d'elle-meme.

Michela Trisconi (Fribourg)

EIN VIELVERSPRECHENDER ANFANG

Jahrestagung der Schweizerischen Gesellschaft für Sozial- und Wirtschaftsgeschichte

(25. November 1994 in Bern)

Es ist halt so eine Sache mit den Tagungen: Sie bieten gute Möglichkeiten für

Kontakte, sie können anregend sein, aber streckenweise sind sie auch ermüdend

und verhindern meist durch ihr überladenes Programm spannende Diskussionen.

Die Schweizerische Gesellschaft für Sozial- und Wirtschaftsgeschichte hat

an ihrer Jahrestagung (1994) in Bern leider keine Ausnahme gemacht, im

Gegenteil: Die Organisation hat nicht nur ein allzu dichtes Programm vorbereitet,

sondern es auch versäumt, die Zusammenarbeit unter den schweizerischen

Sozial- und Wirtschaftshistorikern/Innen auszubauen, indem sie den geselligen

Teil zu sehr dem Zufall überliess. Es gibt ohnehin zu wenig Gelegenheiten, die

mangelnde interuniversitäre Vernetzung der schweizerischen Geschichtsforschung

zu beheben. Wäre es da nicht angebracht, wenigstens einmal im Jahr

eine regelrechte Tagung zu organisieren?
Sehr verdienstvoll war hingegen die Wahl des Themas, die Anne-Lise Head-

König, Rudolf Jaun und Brigitte Studer zu verdanken ist. Die Geschlechtergeschichte

hat zwar in den letzten Jahren auch in der Schweiz Eingang in die

Seminarien gefunden und eine beträchtliche Zahl von Arbeiten angeleitet, aber

sie gehört noch keineswegs zu den etablierten Schwerpunkten. Die Tagung war

ein getreues Abbild dieser teilweisen Integration: Es fehlt noch weitgehend der ¦ 181
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